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Encore pour Sisteron 
Presque partout, en France, on 

crée ou développe des musées lo-

caux,, dans la double louable pensée 
d'instruire ceux de la cité, d'intéres-

ser ses hôtes de passage. C'est l'une 

des plus dignes manières de s'im-

poser à l'attention et de valoir au 

pays une propagande de qualité. 

Au cours de nos voyages — Dieu 

;sait si, en tous sens,, nous avons [otr-

icuïé du' Nord au Midi, de l'Ouest à 

l'Est — il nous; fut donné de (visiter 
ices temples de souvenirs et de cur 

riosités, d'apprendre mieux ainsi 

l 'histoire, trop peu connue, 'de nos 

régions. 
11 est des musées, comme VArlaten 

pu ceux d'hfonfleur, de Nancy, d'Aiv 

gers, pour en citer quelques-uns, 

vraiment exceptionnels; et de renom 

mondial. Ils égalent ceux de l'étran-

ger que nous avons vus et admirés. 
Je parle des musées spécialement 

consacrés à une contrée, relevant du 

fok-lore, de l'enseignement populai-

re-, exprimant les gloires, les. témoi-

gnages divers dé la vie, racontant 

le passé pour situer le présent el 

encourager l'avenir. 
j_çs galeries de peintures, de sculp-

tures des grandes villes el même 
.d'autres mojns importantes rcsteui 

en dehors des collections dont s'agit. 
Nous avons à Gap, le musée dé-

partemental trop exigu et, p,mr cette 

' cause s assez entassé, sans les divi-
sions obligatoires, jj en ex.sic un 

pour le Qùeyras, à Aiguilles ; on 

songe à celui d'Embmn, Briançon 

ne tardera pas à suivie l'exemple. 

A Digne, on voit le musée ou plutôt 

la très méritoire évocation &lû Na-
poléon, retour de l'Ile d'Elbe. Mar-

cel Provence a fondé ceux de Mous-

tiers et. de Riez. 

Il manque celui de Sisteron. Pour-
tant quelles salles ou quel vaste local 

on. garnira de précieux documents ! 
Quelle magnifique histoire à montrer 

eu image;; ! Peu de localités de 

France ont été, depuis des siècles, 
tant sujet de gravures, li.hographics, 

peintures. ; il suffirait d'en rassem-
bler le plus possible. 11 y a (les ta-
bleaux de Gagliardini, de notre maî-

tre clo Riez P. Girieud, et de '.nom-

breux autres. Il y a les gravures tde 

costumes anciens, les portraits de 

tous, les Sisteronnais célèbres à 

.maints titres' et ils composent une 

superbe légion ! — Il y a lès oeu-

vres des de Laplane, de Paul Arène, 

et leurs illustrations, de Han Ryner. 

Il y a les photographies des repré-

sentations du Théâtre de la Cita-

delle, sans oublier les cartes, les 

plans, les vues cavalières, les vues 
d'optiques de tous les temps. N'ou-

blions pas les cartes postales qui, 

plus qu'on ne le croit, présentent 

une valeur de curiosité, tout en ren-
seignant à mesure des transforma-

tions.; La série que j'en possède sur 

Sisteron et sur nos Alpes confirme 

ee jugement. Il y a les images d'E-

pinal et autres, etc.. 
Autre rayon que celui des corpo-

rations, des métiers, des parures, des 
bijoux, des costumes sur mannequins 

des insignes, des outils, des usten-

siles, des meubles, des jouets, etc.. 

Pour commencer, on aura les dons 

de la plupart des Sisteronnais, pos-
sédant jusque dans leurs greniers, 

leurs caves, pas mal d'objets aux-
quels, peut-être, ils ne prêtent pas 
attention et qui, sans répondre a 

prix d'argent, retrouveront leur place 
en ce musée et y feront bonne [fi-
gure.. 

Où donc établir ce musée ! 
A la Citadelle ? C'est assez isolé ; 
mieux vaudrait en ville ou à La 

Baume, l'ancienne église se prêtant 

au mieux. C'est dans une cçlisc dé-

saffectée que sont installés le musée 

angevin à Angers et le musée dau-

phinois à Grenoble. Aucun édifice 
ne se prête mieux pour abriter et 

ranger ces reliques de l'autrefois et 

les affirmations de notre époque. 
Nous avons grand besoin de nous 

emplir de l'esprit du terroir, de ra-
viver notre, âme dans ]e culte de 

ce bien commun à tous et qui jus-

tifie, entretient et . honore nôtre fa-
mille montagnarde. Dans ce souci, 

rien ne saurait être négligé, car rien 

n'y est petit ; les plus insignifiants 
objets prennent rôle parfois d'his-

toriques ; quand ils n'atteignent pas 
symbole de trésor moral, ce qu'ils 

sont, souvent en réalité. 
; Mais quel sort subira cette nou-
velle suggestion ? Celui des précé-

dentes sans doute, et certains, pro-
bablement, me traiteront de vieux ra-

doteur, ne soupçonnant pas mon dé-

sir seul de traduire mon amour du 

pays n'ataj. 
N'ont' pas encore de réalisation : 

la renaissance du Syndicat d'Initiati-

ve, que tout impose au plus., tôt ; 

le centenaire de l'rfistqïre de Siste-
ron, par de Laplane ; les Amis de 

Paul Arène, etc.. 
Chaque fois et dès article lit, nj'ai-

;rivent des lettres d'approbation de 

nos dévoués sénateurs André Honno-
irat et Pierre de Courtois, du fervent 

jSisteronnais Henri Brun, qui vit une 

[retraite bien gagnée, honorant nos 

'Alpes par sa bel|e carrière et par 
le dévouement, qu'avec Madame H. 

Brun, ji leur prodigua pendant un 

demi siècle, ;\ Paris et ailleurs, et 

.Marcel Provence, que rien de l'em-
pire gàvet ne laisse indifférent. 

J'en entends même parmi les si-

lencieux et les bras croisés, quel-

ques-uns sourire et pensant : au lieu 

de s'occuper de tout cela, mieux vaut 
bourrer Une pipe, s'allonger dans 
l'herbe, regarder couler la Qurançe 

et .s'endormir au chant des cigales. 
. En pratiquant cette conduite, on 

laisse la cité dépérir, on ne résiste 

pas quand on la prive de ses (élé-

ments d'activité, par des suppres-

sions successives ; Sisteron a connu 

ces accablements, On eût pû, on 
eût dû s'y opposer, par une union 

résolue. 
A ne pas s'affirmer on perd son 

prestige, on se voue à décadence 

et voilà faute impardonnable, crime 

de lèse-petite patrie. 
Plus que jamais, une cité qui n'a-

vance pas, recule rapidement. 
A chacun sa destinée, celle des 

1 semeurs à tout vent, voire contre le 
I vent, dont je suis, conserve la foi 

que, malgré tout, des grains tombent 

en favorable siUm, qui monteront 

en épis d'or dans le soieil. 
| Que vienne donc la résurrection 

c!e Sisteron ! ■ 

Emile ROUX-PARASSAC. 

L'AUTO MEDICAL CLUB 

de MARSEILLE et la PROVENCE 

A SISTERON 

C'est demain, Dimanche 11 Juin, 

que ce grand Club aura sa fête Ca 
Sisteron. On parle de la venue de 

100 médecins, du doyen de la faculté 

de médecine, le professeur Cornil, 

et de divers maitres célèbres. Ban-

quet au Touring, visite des monu-

ments de la ville, cathédrale, cita-

delle et fête provençale. 
Belle propagande pour notre cité, 

car ces médecins de Marseille et de 

basse Provence peuvent recomman-

der Sisteron, nous envoyer des 

clients^ etc., etc.. 

La Quinzaine 
à Paris 

Des échos recueillis dans les mi-
lieux Italiens, je déduis ceci : les 

rarissimes transalpins qui ont ré-

pondu à l'appel du Comte Ciano 
déchantent, ijs écrivent à leurs com-

patriotes demeurés en France : res-

tez-y !... J'apprends aussi qu'au 
compte de chèque postal « Paris 

22.02.88 » qui est celui de la Caisse 

autonome de la Défense Nationale, 

arrivent des dons... d'Italiens et d'Es-
pagnols ! Voilà qui est à la fois \si-

gnlficatif et réconfortant. 
...Nous savons d'ailleurs qu'en dé-

pit des rodomontades du Duce (il 

arrive parfois que dans un concert 
le trombonne étouffe l'harmonie de 

l'ensemble)... et de l'essai de germa-
nisation tenté en Italie, le peuple 

est demeuré francophile. Il y a l'af-

finité latine, évidemment... Il y a, 

également, le souvenir d'un fait que 
rien n'effacera de l'histoire : les sol-

dats Français se battaient victorieu-

sement à Pajestro, Turbigo, Ma-
genta, il y a quatre vingts ans, \pour 
libérer l'Italie du joug de l'Empire 

Autrichien. Ils étaient les artisans 

de l'unité Italienne. 

Afjn de bien juger les choses de 
France, il n'est pas mauvais de les 

examiner sous l'angle optique de 

l'étranger. 
Première observation : Que dit le 

:« Ncws-Chronicle » comparant les 

discours de M. Hitler et de M. Da-
ladier. « Ferme et sans, provocation... 

Les portes restent ouvertes à toute 

négociation d'ordre économique... » 

Voilà pour celui du Président du 
Conseil Français. « Amer, méfiant, 
sournoisement agressif... L'Allema-

gne au dessus de tout ! »... Voici, 

pou,r celui du Fùhrer. 
Deuxième observation : La « Ga-

•zette de Cologne » a le bon goût 
(le fait mérite d'être noté) de recon-

naître que la France a opéré un vé-
ritable redressement et l'écrit, expli-

: citement. Citons :'« La France n'oc-
cupe pas une position de second plan 

mais une position dirigeante. Il lui 
est désormais impossible de repren-

dre une politique munichoise ». 

...Récemment, un autre Journal Al-
lemand avait dû reconnaître le re-

dressement financier. On ne nie pas 

longtemps l'évidence... L'or afflue à 
la Banque de France... Les rentes 

montent. Jamais le 4 1/2 1932 n'avait 

été côté si haut. 
...Mon rôle n'est pas de tresser des 

couronnes, ici,... mais simplement 

d'observer des faits. 

...Autre constatation, d'une nature 

différente. L'état vient de jouer aux 

Parisiens un tour sans élégance. 11 
leur a dit, d'abord : « Recevez vo-
tre masque à gaz... sinon, je sévirai, 

se gardant toutefois, de préciser si 

c'était à titre onéreux ou gratuilt. 
Et puis, la chose faite, il a ^déclaré 

qu'il ne restait plus aux Parisiens 

qu'à verser à la caisse, la somme 

de soixante dix francs... Devant le 
tonnerre de protestations, il vient de 

consentir un délai de trois mois pour 

effectuer le paiement en question. 

Notre excellent confrère Pierre Au-

diat conclut avec humour : le pari-

sien, bonne poire, ne crie plus... Il 

considèie ce délai comme un cadeau. 
Mais le tour est joué... Il paiera .ce 

super-impôt de la défense nationale. 

La chaleur est v~nue, d'un coup, 

sans crier gare !... Les gens s'épon-

gent... L'asphalte est mou. Les jar-
dins et les squares fourmillent de 

Le succès de l'expérience financière 

Daladier - Reynaud 

M. Paul Reynaud a fait au micro 

le 25 Mai dernier, un grand discours 

pour proclamer la réussite de sa po-

litique de redressement concrétisée 

plus spécialement par le succès total 

de l'Emprunt pour la Défense Natio-

nale et par la suppression de la dette 

française à court terme à l'étranger. 

M. Reynaud s'employa à stigmati-

ser les résultats bienfaisants pour 

le pays d'un renouveau de confiance 

qui, grâce à la politique de fer-

meté du gouvernement Daladier s'est 

manifestée au moment crucial. 

Voici ce que le Ministre des Fi-

nances indiqua dans les grandes li-

gnes de son allocution : 

« L'emprunt, clos cet après-midi, 

a produit plus qu'aucun autre em-

prunt dans le passé depuis 11 ans. 

Depuis les jours paisibles et pros-

pères de 1928, aucun emprunt n'a-

vait rapporté plus de 10 milliards 

et pourtant cette opération ne com-

portait aucun des avantages exhor-

bitants auxquels était obligée de re-

courir la trésorerie aux abois : rem-

boursement à court terme, prime d'é-

mission, prime de remboursement, 

admission des titres à un taux de 

faveur au paiement des impôts et 

enfin, Cette humiliante garantie de 

charge par laquelle l'Etat jetait un 

doute officiel sur sa propre monnaie 

et qui constituait une véritable 

échelle mobile au profit des capita-

listes. 

« L'emprunt a réussi d'abord par-

ce que le franc est, aujourd'hui une 

monnaie incontestée — d'aucuns le 
nomment : monnaie refuge — en-, 

suite parce que notre opération avait 
été précédée d'une hausse des fonds 

d'Etat Français, due à l'amélioration 

des finances publiques. 

« La trésorie de la France est 

•prête à toute éventualité. Notre po-

litique n'a pas variée. Aujourd'hui 

comme hier, nous ne ferons appel au 
marché financier qu'à de longs in-

tervalles. 

« Voici une autre nouvelle plus 

importante encore que la première : 
La dette de la France à l'étranger 

constituait une grande menace pour 

nos finances publiques. Désormais, 

la France n'a plus de dette à court 

terme à l'étranger. 

« D'une part, la plupart des em-

prunts à long terme avaient été con-

tractés à des taux si élevés qu'ils 

constituaient une tache pour notre 

crédit, tache que les conversions de 

Novembre et de Janvier dernier ont 

fait disparaître. Nous avions contrac-

té à l'étranger de nombreux em-

prunts à court terme dont les échéan-

ces accumulées auraient pu nous 

obliger à payer entre le 5 Juin iet 

le 29 Février prochain la somme 

par Noël PIGNOL 

énorme de 6 milliards de francs renir, 

boursables en or, c'est-à-dire préle-

vés sur notre trésor de guerre. 

« Depuis hier, cette menace n'exis-

te plus ; remboursement pour 600 

millions des emprunts les plus oné-

reux, consolidation du reliquat s'é-

levant à plus de 5 milliards. J'ai, si-

gné hier avec des banques hollan-

daises et suisses deux contrats aux 

termes desquels la totalité des bons 

à court terme est transformé en bons 

à 6 ans. La clause or y [figurant 

n'existe plus sur les nouveaux titres 

émis pour les deux tiers en pair 

avec un intérêt de 4 °/° et (pour tut 

tiers à 97,50 avec un intérêt à <3 

3/4 %>. 

« La France pacifique vient d'ajus-

ter son armure. Notre puissance fi-

nancière s'accroit journellement. 
Dans les deux dernières journées la 

Banquç de France a reçu plus de "six 

tonnes et demie d'or. 
Certains tendent à dénigrer 1 ''ef-

fort de la France en alléguant que ; 

l'augmentation de nos armements' 

provoquent seuls la reprise éconô- ; 

mique constatée. 

Pourtant le chômage total ou- 'par-

tiel s'est grandement amélioré depuis ■ 

6 mois sans l'appui -d'une dévalua-

tion massive ét malgré la réduction 

clans des proportions draconiennes ' 

des programmes des grands travaux. 

« L'indice général de la produc-

tion est passé de 81 à 94, Ice qui est 

le niveau le plus élevé depuis 1931. . 

Augmentation sensible constatée éga-
lement dans les indices particuliers: 

bâtiment, automobiles et exportation 

des objets fabriqués. 
« Je sais que les Français souf-

frent des charges de la course aux 

armements. Je connais l'angoisse des 

commerçants, des intellectuels, des 
étudiants. Je sais la gêne qu'apporte 

aux travaux agricoles l'appel sous 

les drapeaux de cultivateurs. 

« Je sais combien la tension inter-

nationale a pesé en Avril sur l'acti-
vité économique du pays, mais en 

vous abstenant d'acheter un titre de ' 

rente ou de conclure une affaire, 
vous jouez le jeu de l'adversaire. 

« Je vous apporte aujourd'hui des 

raisons de croire et d'espérer. 
« La France est redevenue la troi-

sième puissance financière du mon-
de. Ce redressement elle l'a fait dans 

la liberté malgré le scepticisme et 

les critiques. 
« Je crois qu'une prospérité euro-

péenne est possible. Armée pour le 

pire comme pour le meilleur, la 

France ne fléchira pas dans son ef-

fort de redressement ». 
Grandes paroles jointes à des ac-

tes raisonnés et riches en résultats-

fructueux ! 
(à suivre) 

monde. Les piscines refusent des 

clients. Il va sans dire que, déjà, ^on 
se plaint. Au fond, on est bien îcon-

tent... Parce que le soleil est un 
principe de vie... Parce que la ca-

nicule est la clé des vacances. 
Au Centre National de Tourisme 

on déclare que Juin est très deman-

dé... Tant mieux. Cela déblaiera les 

mois suivants... Le mois de la belle 
Junon présente de précieux avanta-

ges... L'été y est tout neuf... et 'les 

jours sont très longs. 

Sisteron - Journal » m'apporte 

chaque semaine, la preuve d'une ac-
tivité intellectuelle qui fait honneur 

à la petite cité. Les vieux murs de 

la Citadelle se feront, le 2 Juillet, 

l'écho des nobles et tragiques vers 

du grand Racine... j'ai lu, avec un 
vif intérêt, l'article de Mlle Hen-

riette Bontoux sur la séance donnée 
aux Variétés. Le style parfait va de 

pair avec une technique tout à fait 

remarquable des choses du théâtre. 

Dans le midi qui ne cesse de bouger, 

Sisteron met un point d'honneur à 

ne point demeurer en arrière. 

JEAN DE L'ADRET, 

© VILLE DE SISTERON
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Les Trésors de la Gathédrale de Sistsron 

Si la cathédrale de Sisteron a 
magnifiquement résisté aux outrages 
que les siècles lui ont infligés, il 
n'en a pas été de même de [son mo-
bilier et de ses trésors. Et cependant 
notre catnédrale était riche : de ma-
gnifiques œuvres d'art ornaient ses 
autels en bois sculpté et doré, ses 
ouvertures encadraient des vitraux 
merveilleux, des toiles de maîtres 
et de riches tapisseries recouvraient 
ses murs. Sur tes rayons de sa (bi-
bliothèque reposaient les livres 
d'heures superbement enluminés et 
les psauieurs richement reliés. Dans 
la sacristie, le service divin accompli, 
les chanoines venaient ranger leurs 
chasubles et leurs étaules brodées 
enrichies de pierreries. Mais hélas, 
tous ces merveilleux trésors ont dis-
paru au milieu des troubles qui si 
souvent ont déchiré notre cité. 

Nous avons déjà vu qu'à la mort 
de Frondon une terrible crise reli-
gieuse était venue jeter la ruine et 
le désordre au sein de la cathédrale 
donnant libre cours aux passions des 
grands et des barons qui pillèrent 
si bien le chapitre qu'il n'y resta, 
dit naïvement une charte, « pas mê-
me une poule ». 

Un inventaire dressé en 1431 ac-
cuse encore l'état de délabrement 
où la cathédrale était tombée depuis 
un demi siècle. « Le mobilier a été 
brûlé ou saccagé, les ornements ont 
disparu, les livres religieux, faute 
d'un emplacement convenable pour 
les abriter, ont été vendus ou dé-
truits. Nombre d'oeuvres d'art, entre 
autres une figure de Ste Marthe, 
en argent, ont été engagés ou ven-
dus. 27 ornements de soie et plu-
sieurs objets en argent tels que re-
liquaires, crosses, ciboires, burettes 
et 14 calisses réclament des répara-
tions urgentes si on ne veut tout [à 
fait les voir tomber en ruines». Fort 
heureusement cet état de choses ne 
dura pas : une réforme énergique 
vint rétablir l'ordre et la dignité au 
sein de la cathédrale. Mais moins 
de deux siècles plus tard, les guerres 
de religion viennent allumer au sein 
de nos populations de véritables 
guerres où protestants et catholiques 
luttent désespérément pour le triom-
phe de leurs idées. Sisteron allait 
traverser la plus terrible Crise de 
son histoire. 

Pendant 40 ans, la ville fut le 
théâtre des guerres les plus meur-
trières, des sièges les plus acharnés, 
de luttes sans merci, de pillages et 
de scènes atroces. Si le clocher fut 
détruit par l'artillerie ennemie pen-
dant le siège de 1561, le mobilier 
n'eut pas moins à souffrir de ces 
désastres ; les cloches furent bri-
sées, les autels renversés, les réta-
bles et les images brûlés, le mo-
bilier de la sacristie dilapidé, les li-
vres déchirés, les orgues détruites. 
Et la guerre finie, le chapitre, pour 
.relèver la cathédrale de ses ruines 
dut aliéner une partie de ses revenus. 
Enfin, en 1789, il se trouva quelques 
fanatiques pour aller exercer leur 
barbarie contre les objets du culte. 

Mais qui pourrait le croire, vers 
les dernières années du siècle der-
nier notre cathédrale a été la proie 
du vendalisme le plus regrettable 
et l'on déploie encore aujourd'hui 
qu'il n'y ait eu à Sisteron un ^ami 
de nos monuments pour protester 
contre l'enlèvement des anciens au-
tels du 17e siècle en bois doré, (rem-
placés par des autels en marbre 
blanc du plus mauvais goût. 

Mais non, personne ne s'étonna 
lorsqu'on vendit à de simples parti-
culiers les sculptures, les taberna-
cles, les meubles les plus remarqua-
bles. Jusqu'à la Bibliothèque qui a 
été en partie dispersée. Le tombeau 
et la statue de Mgr de Qlandevez, 
élevés dans le chœur, ont été relé-
gués dans une chapelle éloignée. En 
vérité, la cathédrale ne fut pas moins 

U|iE BOHflE SURPRISE î 

Si votre billet s'adjuge le gros lot 
du prochain « SWEEPSTAKE », ne 
croyez pas avoir gagné uniquement 
5.500.000 francs. 

5.500.000 francs, c'est ce que vous 
rapporte le cheval gagnant ! 

Mais, en réalité, votre billet ga-
gnera... 6 MILLIONS, puisque vous 
aurez déjà reçu, avant la course, 
500.000 francs au tirage préliminai-
re qui aura lieu avant le Grand Prix. 

. De même, le cheval classé deu-
xième recevra 3 millions plus 500.000 
francs, et le troisième aura 2 mil-
lions plus 500.000 francs. 

Soyez bon partant au SWEEPS-
1AK delà LOTERIE NATIONALE. 

bien pillée qu'au siècle de Frondon. 
Si bien qu'aujourd'hui son mobilier 
est pour ainsi dire, réduit à sa (plus 
simple expression. Malgré tout, la 
Cathédrale a conservé quelques œu-
vres d'art que l'on ne saurait trop 
rappeler à l'attention des curieux. 

Et tout d'abord quelques toile.; in-
téressantes en tête desquelles nous 
citerons la « Sainte Famille » de Ni-
colas Mignard (1606-1668) qu'enca-
dre si heureusement le magnifique 
rétable en bois doré et sculpté, œu-
vre d'Etienne de Lazolière à qui 
Mgr de Glandevez le commanda en 
1644. Au dessus de ce même tableau 
et de la même main, est une .autre 
toile représentant le « Père éternel » 
et qui complète, l'ensemble. Ces deux 
toiles de Mignard qui lui furent com-
mandées en 1642 comptent parmji 
les meilleures de ■ ce Maitre. 

Dans l'absidiole droite au dessus 
de l'autel de Saint-Joseph est une 
œuvre de Carie V,anloo (1705-1765) 
ou tout au moins de son école, i Re-
marquable par son coloris cette toile 
est une des plus belles que possède 
l'église. Enfin dans la chapelle des 
Fonds Baptismaux les amateurs ne 
manquent pas d'admirer deux ta-
bleaux peints sur bois et qui ont 
pu appartenir à un chemin de Croix; 
Ces deux œuvres du seizième siècle 
et qui représentent l'une le « Cruci-
fiement » et l'autre la « Mise au 
tombeau » appartiennent à l'Ecole 
Italienne. Quelques autres toiles des 
Ecoles Française et Italienne des 
dix-septième et dix-huitième siècles 
sans être des chefs d'œuvre ont 

{ parfois du mérite. 
La plupart de ces tableaux sont 

encadrés de magnifiques cadres en 
bois sculpté et doré. Quelques cha-
pelles possèdent encore de merveil-
leux autels en bois sculpté et doré 
du dix-septième siècle, dont quel-
ques-uns sont particulièrement re-
marquables. Malheureusement, le 
plus beau, l'ancien Maitre Autel, a 
été remplacé au siècle dernier par 
un autel en marbre surmonté d'une 
Gloire qu'on attribue volontiers à 
Pugçt. L'Eglise possède aussi une 
Vierge en marbre blanc qui appar-
tient, par son style, à l'Ecole Fran-
çaise du dix-huitième sièele. 

Disséminées un peu partout, di-
verses statues en bois peint ou doré 
des 16 L', 17e et 18e siècles, demeurent 
pour nous un témoignagne de la 
splendeur de notre cathédrale. Par-
mi ces œuvres de valeurs diverses, 
il convient de signaler un buste du 
Christ et la « Vierge à la Pomme » 
endommagée il y a deux ans, au 
cours d'un incendie malheureux. 

Dans le chœur s'élève encore le 
siège épiscopal en bois sculpté et 
qui date, ainsi que les stalles et des 
boiseries, de l'époque de Louis XIII. 
Au dessus du siège épiscopal et fixé 
au mur, un bas relief en bois idoré 
du dix-septième siècle, représente St 
François de Salles et St Etienne. 

C'est dans le chœur- que s'élevait 
avant qu'on l'ait relégué dans les 
Fonds Baptismaux, le mausolé de 
Mgr dé Glandevez, évêque de Sis-
teron de 1606 à 1644- Ce monument 
élevé par la piété de nos pères (à 
leur bienfaiteur, se compose d'un 
sarcophage en marbre noir sur le-
quel est agenouillée la statue du 
Prélat, qui a, malheureusement, su-
bi d'assez graves dommages proba-
blement pendant la Révolution. 

Telles sont encore les œuvres re-
marquables que possède la Cathé-
drale et sur lesquelles on ne saurait 
trop appeler l'attention des amis de 
nos monuments qui, dans la mesure 
de leurs moyens, sauront nous con-
server ces derniers témoins d'un au-
tre âge, d'un âge où Sisteron avait 
un évêché. 

Pierre COLOMB. 

LA LOTERIE NATIONALE 

SERA TIREE 

AU THEATRE DE PLEIN AIR 

Rien, en effet, ne s'y opposait. 
C'est le jour de la représentation que 
la Loterie Nationale sera tirée. 

Au Théâtre de Plein Air, ce sera 
magnifique. Et quelle publicité pour 
la ville ! Du moins la ville d'Oran-
ge, qui, le Samedi 12 Août, don-
nera 1' « Arlésienne » organisation du 
Syndicat de la presse d'Orange, à 
21 heures, et à 17 heures, la rtranche 
du tourisme de la Loterie Nationale 
sera tirée au Théâtre Antique de 
Plein Air. 

On le voit, rien n'empêche un ti-
rage de la Loterie Nationale en plein 
air, dans un théâtre de plein air. 
Mais, tout ae même, Orange a de 
la veine. 

Marcel PROVENCE. 

Appel aux Jeunes 

de tous les pays 

Depuis l'éternité, les peuples euro-
péens s'entre-déchirent en des guer-
res monstrueuses au cours desquelles 
des millions d'êtres humains sont 
massacrés ou réduits à la plus af-
freuse misère. 

Alors que la nature prodigue en 
abondance tout ce qui est nécessaire 
à l'existence des hommes, alors que 
la science leur donne les moyens 
de réaliser ici-bas un véritable para-
dis terrestre, ils préfèrent transfor-
mer le monde en un vaste charnier. 

Eu 1939, des familles entières meu-
rent encore de faim pendant que 
d'immenses richesses sont détruites 
par leurs producteurs et quelles cen-
taines de milliards sont engloutis 
dans la préparation cie nouvelles hé-
catombes. 

La folie rouge le cerveau de ceux 
qui dirigent les peuples et des crimi-
nels continuent à dresser les unes 
contre les autres les nations euro-
péennes. 

Pourtant, une lueur d'espérance 
vient de jaillir dans- les ténèbres qui 
nous entourent : 

En Septembre 1938, pour la pre-
mière fois, les éternelles victimes ont 
montré qu'elles ne voulaient plus se 

battre. 
Elles ont clamé leur volonté de 

paix, malgré les gouvernements, mal-
gré les intérêts particuliers qui les 
poussaient à la tuerie. 

Cette paix bienfaisante, source de 
bonheur pour l'humanité, il faut l'im-
poser à tous ceux qui prétendraient 
la compromettre encore. 

« La terre appartient à tous les 
hommes, sans distinction de race, 
de religion ej: d'idéologie ». 

Supprimant les frontières écono-
miques d'abord, politiques ensuite, 
les peuples doivent se tendre une 
main fraternelle et jouir un commun 
des richesses qu'elle dispense si: gé-
néreusement. 

C'est à réaliser Cette union de la 
famille humaine que veulent se con-
sacrer quelques pacifistes, patriotes 
certes, mais qui refusent d'accepter 
que leur pays et l'Europe entière 
sombrent Un jour dans une guerre 
infernale. 

Ils pensent qu'ainsi ont disparu 
les guerres qui opposaient jadis les 
provinces de France, ainsi doivent 
disparaître les guerres monstrueuses 
qui, périodiquement ensanglantent 
l'Europe. 

D'Avignon, cité Papale au glorieux 
passé, qui a trouvé la paix en !s'in-
tégrant çjans l'Unité Française, ils 
lancent un appel à tous les hommes 
de bonne volonté qui comprennent 
que la réalisation- de l'unité europé-
enne est la seule chance de salut 
pour l'humanité. 

Ils leur demandent de seconder 
leurs efforts pour mettre fin aux 
antagonismes qui séparent les peu-
ples et de travailler de toutes leurs 
forces pour hâter l'avènement d'un 
ordre nouveau où les hommes défini-
tivement unis vivront enfin dans la 
Paix, l'abondance el la liberté. 

La jLig.ue pour }es Etats Unis d'Eu-

rope. 

Appel lancé par un groupe de pos-
tiers et d'instituteurs. Tiré en Fran-
çais, Anglais, Allemand, Italien, Es-
pagnol. 

Correspondances et adhésions : 38 
Avenue de la Violette, Avignon, ou 
pour les Basses-Alpes, à M. G. Man-
teller, 23, Rue Droite et 9, Rue i de 
la Mission, à Sisteron. 

Et pour Dimanche 

MEWA 
la meilleure cigarette 

au Goût Américain 

Grand Luxe 

6 francs les Vingt 

En Vente partout 

Lectures pour lous 

Avec les Avions fantômes, les Lec-

tures pour Tous vous ont révélé un 

nouveau Jules Verne ; avec le Che-

valier de Saini-Georges, qui fut un 

autre d'Artagnan, elles vous révèlent 

— numéro de Juin — un nouveau 

Dumas père. Les Lectures pour Tous 

commencent dans le même numéro 

une série sur Nosiradamus et ses 

prophéties. Peut-on, non pas prévoir, 

niais voir l'avenir ? Vous en jugerez. 

Chronique Sportive 

CHAMPIONNAT DE VITESSE 
DES BASSES -ALPES 

Le Dimanche de Pentecôte s 'est 

couru à Sisteron, le Championnat 
de Vitesse des Basses-Alpes. Cette 
course était organisée par les soins 
du Sisteron-Vélo et s'est effectuée 
sur l'Avenue de la Gare. Un nom-
breux public assistait à ce champion-
nat départemental. 

Les opérations étaient contrôlées 
par MM. Reymond, vice-président de 
la commission des courses et Chau-
tard, de l'U. V. F., assistés de MM. 
Pierre Buès et Roman, président et 
vice-président du Sisteron-Vélo. 

Voici les résultats : 
Ire Série : 1er, Clairet, du V. C. 

de Voix ; 2e Massot, Pédale Siste-
ronnaise ; 3e Codol Louis, Pédale 
Sisteronnaise. 

2e Série : 1er Exubit, du V. C. 
Digno.is ; 2e Bressy, du V. C. Ma-
riosquin ; 3e Machizot, Pédale Sis-
teronnaise. 

Repêchage .des 2es : 1er Bressy ; 
2e Massot. 

Finale : 1er Clairet, de Voix ; 2e 

Exubit, de Digne ; 3e Bressy, de 
Manosque. 

SISTERON - VELO 

C'est demain Dimanche qu'aura 
lieu, sur le Stade Municipal, l'avant-
dentière manifestation sportive de 
l'an:. ce. Nul doute que les amis et 
supporters du Sisteron-Vélo se re-
trouvent encore cette fois et par 
leur présence montreront qu'ils sont 
en communion d'idées avec les diri-
geants. 

Le programme de cette journée 
sportive est des plus intéressant. 

C'est ainsi qu'à cette matinée, ou-
tre un match de foot-ball entre les 
vétérans et les juniors du Sisteron-
Vélo, il y aura la note gaie. fLe pu-
blie assistera à 14 heures 30, à la 
gare, à la réception des « Rois du 
Sport » en présence de toutes les 
autorités, accompagnées de la fan-
fare. Ensuite sur le Stade... mais 
chut.... heureux seront ceux qui as-
sisic ont à cette manifestation. 

Pour terminer cette fête, à 21 h., 
aux Cordeliers, Grand Bal Champê-
tre avec le concours du réputé Rrjn-
tanja-Jazz. 

Souhaitons que le temps soit pros-
père à ces exercices sportifs aux-
quels nous convions toute la popu-
lation Sisteronnaise. 

» * 

TOURNOI DE SIXTE NOCTURNE 
DU 18 JUIN 

Les dirigeants du Sisteron-Vélo 
qui veulent terminer leur saison sur 
un nouveau succès, ont décidé que 
le Dimanche 18 Juin aurait lieu à 
Sisteron, sur ie Stade Municipal, un 
Grand Tournoi de Sixte qui commen-
cerait en matinée pour se terminer 
en nocturne. 

C'est dire l'importance qu'ils at-
tachent à cette dernière manifesta-
tion. 

Aussi ce Tournoi de Sixte est ou-
vert à tous les clubs des Basses-Al-
pes et des départements voisins. 

Les équipes de ce gala ont toutes 
fait leurs preuves et comptent parmi 
les meilleures de la région. 

Les sportifs qui y assistèrent, il 
y a un an, n'ont pas oublié |ce spec-
tacle qui clôturera la saison du foot-
ball à Sisteron. 

PRES DE SISTERON 
UN CAMION FAUCHE 

UN ARBRE ET CAPOTE 

LES DEUX OCCUPANTS SONT 
GRIEVEMENT BLESSES 

Lundi matin, vers 5 heures, sur la 
route nationale n° 85, à 2 kilomètres 
de Sisteron, exactement au quartier 
Saint-Lazare, un camion a, par suite 
d'une circonstance encore inconnue, 
fauché un platane situé en bordure 
de la route, puis a capoté. J 

Trois sous-officiers du 6e batail-
lon de chasseurs alpins, témoins de 
l'accident, se portèrent immédiate-
ment au secours des victimes : M. 
Joseph Mallet, chauffeur, demeurant 
à Gap, boulevard de la Liberté, et 
M. Lalaloux, son aide, et leur prodi-
guèrent les premiers soins. 

Sitôt informés, les gendarmes de 
Sisteron, sous la conduite de l'ad-
judant de gendarmerie, M. Bonrepos, 
se rendirent sur les lieux de l'acci-
dent, accompagnés des docteurs Si-
monin et Donneaud. Tandis que les 
agents de la force publique ouvraient 
leur enquête, les dévoués praticiens 
firent ransporter les blessés à l'hô-
pital de Sisteron où leur état, en 
fin de soirée, fut jugé grave. 

Après pansements, les blessés ont 
été dirigés, dans une ambulance, sur 

Gap. 

Chronique Locale 

et Régionale 
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FOIRE. — Après-demain Lundi, m 

se tiendra à Sisteron la foire dite 'Ss 

de Saint-Barnabe. 
tu: 
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Pharmacie de Garde. — Demainin 
Dimanche, Pharmacie Bœuf, rues 
Droite. 3. 

sir 

.al 
Nos Visiteurs. — Ainsi que Siste-w 

rori-Jounuil l'a annoncé en tempsïO 
opportun, c'est demain qu'arrivera 4 

à Sisteron, le Médical Auto Club desp 
Marseille au nombre de 100 membres 5 

environ. A l'occasion de cette visite, 
un programme a été dressé. ,s 

Dimanche 11 Juin, à 11 heures :, n 

visite de la Cathédrale sous la con-ui; 

duite de M. Pierre Colomb ; a 

à 11 h. 30, visite de la 'Citadellee 

sous la conduite de Mme Massot-C |-
Devèze et des Amis de la Citadelle 1 

M. Parct, Maire, a très aimablement,,, 
autorisé cette visite ; 

à 12 heures' 15, 'Banquet Amical., 
au Touring-Hôtcl. M. Provence fera; 1 

une causerie sur Prosper Mérimée. 0 

A 14 heures-, arrivée en fanfare du" 1 

Quadrille Sisteronnais et exécut ; onl! 

du Quadrille. Champagne offert- a. x 
exécutants. 

Première Communion. — Mon-
sieur BAROUX, Photographe, a 
l'honneur d'informer sa nombreuse 
clientèle que, comme les années pré-3 
cédentes, il opérera à SISTERON It ' 
Dimanche 11 Juin, jour de Première 
Communion^ toute la 'journée et li 
Lundi 12 Juin jusqu'à midi. 

Monsieur BAROUX recevra, Mai-
son Clergue, N° 3, Rue Droite, au 
deuxième étage. . 

C: 

L 
a 
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Concours de Pied - Tanque. 
100 francs de prix et les mises. 
Le « Groupe des Inquiets » reprend 
avec les beaux jours ses concouiïu 

aussi c'est par une superbe séanc3. 
que ' Ja^ saison Vouvrira. ' — Le1 ! 
fervents du' Pfed-Tanquc 1 sont don:1 '' 
prévenus : 100 francs et lés mises 
Dimanche 11 Juin ; jet du bouehoi. 
à 14 heures. Tirage au sort à j| 
heures 30, chez JQ , Bar du Midi. * 

Les parties se joueront par équiper 
de trois joueurs choisis. Soahaiton^ 
leur du soleil,- jl y aura du .monde r 
Bourg Reynaud, ee Dimanche, ^ 

A la Citadelle. - Le 2 JuiiÉ 
prochain « Iphigei.te » sera domicclf 

en représentation à la Citadelle. I1 

Le fascicule , de cette grande tra" 
gédic est en vente à la Librairie 
Lieutier, 25, Rue Droite, Sisteron." 

Haute Couture l 

La Robe de fnm'i 
85 bis, Rue Réaumur - PARÏ S 

v 

représentée par Madame PERR1 a 
aura le plaisir de vous soumettf'l 
demain Dimanche et Lundi', à l'His 
tel de la Poste, à Sisteron, les às 
vers modèles de ROBES D'ETE, clip 
rectement du fabricant à la venter 

Grand choix de modèles du det-P 

nier goût. 

A Parie. — « Les Amis de Ha 
Ryner » avec M. Emile Roux-Para* 
sac, leur président, auront leur as-
semblée générale, le Samedi 10 Juj 
à 15 heures. Elle sera suivie d'i 
nouvel hommage au célèbre écrivain 
et philosophe. Cette séance. sera pré-
sidée par J. H. Rosny, président de 
l'Académie Goncourt. 

Mmes Aurel, Marly, MM. Henr) 
Marx, Bainville d'Hostel, De Lacaze-
Duthiers, Raymond Offner, etc.. cl 
plusieurs artistes liront des pages: des 
œuvres de Han Ryner ou célébreront 
sa mémoire. 

Le président, M. Roux-Parassat. 
parlera de Han Ryner, félibre, cl 
de ses débuts dans les lettres à Sis-
teron. 

On peut s'inscrire aux « Amis d< 
Han Ryner » à Sisleron-Journal, efl 
donnant son nom et son adresse. : 

Tous renseignements seront aussi1 

tôt donnés sur conditions et avant* 
ges. 

© VILLE DE SISTERON



[collège « Paul Arène.».. — 
l'examen d'entrée en sixième aura 
j
eu

 le Jeudi 29 Juin à 8 Jieures au 
Collège. Liste des pièces à fournir 
)our l'inscription : 
i lo) Une demande de la famille 
fdressée au Principal, indiquant les 
10m prénoms, lieu et date de nais-
lance de l'élève, l'adresse et la pro-
fession des parents, (Préciser la clas-
1 demandée : A, avec latin ; B, 
fins latin, une langue vivante obli-
ptoire : allemand). 
12°) Un extrait de l'acte de nais-

iBnce sur papier timbré (sauf pour 
Es pupilles de la nation). 
|'3") Un certificat médical délivré 
fer un médecin assermenté, attestant 
Ee l'enfant n'est atteint d'aucune 
Maladie contagieuse, ni infirmité 
bnstituant un empêchement à une 
colarité normale. 
: 4") Un certjficat de vaccination 

' jecente, 
5") Une notjce scolaire précise 

' Ktenant l'indication des cours sui-
. fis par les candidats et les notes .<&-
Rues dans les compositions (indi-
■er le nombre des élèves de la 
Basse d'où l'on vient). Le Directeur 

'le l'école ajoutera une appréciation 

■ personnelle. 

. Les inscriptions seront reçues jus-
qu'au Samedi 24 Juin, dernier délai, 

il Les enfants reçus aux Bourses 1 re 
férié, sont dispensés de l'examen 
l'entrée en 6^ (fournir une attesta-

tion) mais les Certificat d'Etudes ne 
"îispense pas de cet examen d'entrée. 

CABINET DENTAIRE 

► A. SILVY 
C
 CHIRURGIEN-DENTISTE 

i'|3, Rue de Provence - SISTERON 

Cabinet Quyerf tous les jours 

I Visite Officielle à l'Usine de Car-
"oonite. — Mardi dernier,, 30 Mai, 
M. Blanchard, Directeur Général du 
Service des Poudres, accompagné de 
k. Dumanois, Inspecteur Général de 

J 'aéronautique et de M. Delord, Di-
recteur de la Poudrerie de St-Cha-
j|has, sont venus se rendre compte 
sur - place de l'avancement des tra-

vaux pour permettre l'arrivée et la 
-
s
misc en place des rnachines et du 

ic
rnatériel de carbonisation et de fa-

brication. 
^ Ils étaient accompagnés dans cette 
^visite de M. Charles Baron, Député 
et Président de la Commission' des 

?8Mines, l'apôtre de l'emploi des cir-
gburants nationaux et de MM. Paret 
tMairc et Conseiller Général, Lagar-
; de, Conseiller d'Arrondissèmènt, et 
Rolland, adjoint. 
| M. le Directeur Général des Pou-
dres au cours de ses explications et 

idéscnptions ja donné l'assurarxe à 
4
e
nos compatriotes et leur a dit de 
prendre date pour l'inaus;uration of-

ficielle de l'usine en Mai prochain, 
jj Après une visite à la Citadelle, 

n
 oui n'était pas une inconnue pour 
'M. Dumanois Inspecteur Général de 
, l'aéronautique, Officier récimérateur 

du Zeppelin qui était venu s'échouer 
idans la Vallée du Buëch pendant la 

■ guerre, ce qui lui avait permis de vse 
'rendre maintes fois à la Citadelle 
[pour l'interrogatoire des officers de 
l'équipage de cet aéronef, ces Mes-
sieurs ont repris la route de Paris 

; enchantés du bon accueil qui leur 
v,. avait été réservé et très satisfait de 
t leur mission officielle dont les ré-
ô- i sultats ne tarderont pas à donner 
Insatisfaction à nos populations im-
li- patientes de trouver un travail rému-
;c. nérateur et de retenir dans notre dé-

rr partement une belle jeunesse qui, 
chaque jour est obligée d'aller vers 
les grands centres pour y trouver 
une situation. 

A vendre 
BONNE OCCASION A SAISIR 
TOUT UN MATERIEL AGRICOLE 

ET VINICOLE 

e Charrette, Harnais, Tonneaux, Ins-
truments Aratoires, etc., etc..., 

PRIX MODERE 

S'adresser au Bureau du Journal. 

c, Société de Chasse S. H. H. D. -
e» certain nombre de Sociétaires 

s.| n ont pas encore retiré leur carte 
1 de 1939. 

et lls sont priés de la retirer avant 
$ le .30 juin, s'ils veulent s'éviter de 

payer un droit d'entrée conformé-
[. ment aux statuts. Ces négligences 
■ gênent beaucoup le Trésorier de la 

F Société. 

La Gaule Sisteronnaise. — As-
semblée générale le Jeudi 15 Juin, à 
heures, dans l'une des salles de la 
Mairie. Ordre du Jour : Renouvel-
lement du Bureau ; paiement des co-
tisations; adhésions nouvelles ; ques-

tions diverses. 

Certificat d 'Etudes Primair.s — 
Ont subi avec succès les épreuves 
du Certificat d 'Etudes Primaires, les 

candidats dont les noms suivent : 
Ecole de garçons de Sisteron : Ar-

naud P., Badet A. (prix d 'agricultu-
re), Chevaly P., Dortan M., Eysse-
ric J. (prix' de 20 fr. offert [par Al, 
le Principal du Collège Paul Arène), 

Girard P., Latil A., Lieutard J., Mar-
tin R., Reymond G., Valentini J., 
Vidal M. 

Ecole de filles de Sisteron : An-
dine M., Antoine M., Blanc C, Bo-
relv L., Bouchet L.. Brouchon M,, 
Brouchon Y., Cattjn - Masson J,, 
Chauvet J., Donnadieu A. (prix de 

20 fr. offert par M. le Principal du 
Collè 'i'c Paul Arène), GabertL., Gar-
cin E., Mélan Y., Richaud M., Sala 
J., Sassano R., Scala j,, Vidal Y. 

Ecole de la Beaumc : Alphonse 
P., Estubller J, 

Ecole de Parésous : Galliano An-
dré, Jean Laure, 

Ecole des Armands : Œuf Paul, 
Aubcrt Lucienne, Bêche S., Sarlin 
L. (prix d 'agriculture). 

Ecole de filles de La Silve : Brai-
sez L., Meignan J. 

Ecole de Mison-Village : Spada R. 

Félicitations aux lauréats et à leurs 
maîtres. 

Nos remerciements à M. le Prin-
cipal du Collège Paul Arène, pour 
l'intérêt qu'il porte à nos écoles.-

On demande 
un Garçon de Ferme Muletier. 

S'adresser au Bureau du Journal 

ON DEMANDE UNE 

apprentie eoatarièfe 
S'adresser à Madame PLAT, Rue 

Droite a Sisteron. 

A louer 
pour la saison d'été, au quartier 
des Plantiers, VILLA MEUBLEE, 4 
pièces, avec jardin. 

S'adresser à M. RAVOUX, Grand' 
Place, à Sisteron, 

Société du Sou des Ecoles Laï-
ques. — La fête annuelle qui sera 
célébrée cette année le 25 Juin, aura 
un éclat particulier. 

Le Comité déploie la plus grande 
activité pour la réalisation d'un pro-
gramme de choix, qui comportera 
trois nouveautés dont deux qtii a 1^ 
ront un caractère lqçal et ne man-
quera pas d'originalité et où figure-
ront cinquante exécutants. 

Le soir, un bal aura lieu, qui 
comportera un intermède de chant 
par des artistes vedettes de la Radio, 
et la présentation de trois clowns 
musicaux acrobates. 

Croix Rouge Française. — 
Le Conseil d'Administration du Co-
mité de la Croix-Rouge de Sisteron 
adresse ses remerciements à tous ses 
compatriotes (Autorités civiles et re-
ligieuses, organisateurs, vendeurs et 
généreux donateurs) iqui, répondant à 
son appel, ont participé au succès de 
la journée Nationale, dans les Com-
munes de Sisteron, Volonne, Chà-
teau-Amoux, Peyruis, Peipin, Valbcl-
le, Noyers, Saint-Vincent, Les Omer-
gues, Turriers, Saint-Geniez, Vau-
meilh et Curbans. 

fonds de Commeree 
A REMETTRE 

S'adresser au Bureau de Tabac, 
Rue Mercerie, à SISTERON. 

Maison à vendre 
à Bourg-Reynaud, bonne exposition 

S'adresser à Me ESM1EU, notaire. 

I r:" J StSTERON-JeURNAC '^'TT 

V eVIUETESr CÏN EMA 

Cette Semaine : 

DEUX GRANDS FILMS 

Première Partie : 

lies Maris de ma femme 
Fou-Rire avec Monique ROLLAND 
Christiaue Delyne, Roger Tréville 

Deuxième Partie : 

kes (tommes de Proie 
avec Jean GALLAND 

Jeanne BOITEL Jean MAX 

Drame d'Amour passionnant et an-. 
go|ssant. 

En raison de l'importance du spec-
tacle, les séances commenceront à 
l'heure exacte. 

La Sgmaine Prochaine : 
LA LOUPIOTTE 

TOUR CYCLISTE DU SUD-EST 
(première partie) 

P, T. T, — M, Jules Julien, jMi-
nistre des P. T. T. fait connaître 
que jusqu'au 29 Octobre inclus, le 
service téléphonique des bureaux fer-
mant normalement à 11 heures les 
Dimanches et jours fériés, sera pro-
longé jusqu'à 21 heures pour les 
abonnés et 19 heures pour les cabi-
nes publiques, lorsque ces bureaux 
sont situés au siège d'un chef-lieu 
de canton ou desservant au moins 
50 abonnés. 

LES ARTICLES DE PECHE 

sont en vente 

à l'Imprimerie-Librairie LIEUTIER. 

[«fgiiti 

AGENCE « LIBERIA » 

Pour tous vos Achats et Réparations 

MOTOS et VELOS 

allez chez... 

ROME Marin 
Rue Saunerie — SISTERON 

Dépositaire des 

MACHINES 

A COUDRE 

Vous aurez toujours satisfaction 

Etude de M= JOURDAN 

Notaire à NOYERS-SUR-JABRON 

Chambre de Commerce. — Ap-
plication du Plan de Coordination 
dans les Basses-Alpes. — M. le Pré-
sident de la Chambre de Commlerce 
de Digne et des Basses-Alpes se fai-
sant l'interprète des commerçants de 
la région vient d'intervenir auprès 
de la S. N. C. F. pour lui [faire 
part des grandes difficultés rencon-
trées par le monde commlertial et 
içs expéditeurs pour le transport et 
j'açhçminement en temps opportun 
des primeurs, fruits et autres denrées 
périssables. 

La mise en vigueur à dater du 15 
Mai de nouveaux horaires privent les 
Basses -Alpes de nombreux trains 
supprimés sur la ligne des Alpes et 
contrarient aussi les communications 
ferroviaires. 

11 apparaît que la plupart des pro-
duits expédiés par fer, arrivent ac-
tuellement sur les grands marchés 
avec un retard important. 

Il est souhaitable que la S.N.C.F. 
prenne en considération les doléan-
ces si justifiées des expéditeurs. 

à vendre 
MAISON D'HABITATION 

à SISTERON, Rue de l'Evêché. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à Me BUES, Notaire à Sisteron. 

ÉTAT-CI V IL 
du 2 au 9 Juin!, 

NAISSANCES 

Guy René Charles Massin, Rue 

Paul Arène. 

DÉCÈS 

Hippolyte Latil, 75 ans, hôpital. 
Félix Richeda, 82 ans, hôpital. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

MARIAGES 

Néant. 

Adjudication Volontaire 

Il sera procédé, le Dimanche vingt 
cinq Juin 'mil neuf cent trente neuf 
à 15 heures, dans la salle de 'da 
Mairie des OMERGUES, à la 
Vente aux Enchères Publiques et 
Volontaires, en un seul lot, de tous 
les Immeubles dépendant de la 
succession de Madame Marie*Rose 
ANDRE, décédée à MARSEILLE 
en Février mil neuf cent trente 
trois. 

Ces Immeubles, tous situés sur le 
territoire des OMERGUES, com-
prenant Maison d'Habitation et 
d'Exploitation, Terres labourables 
Prés, Bois et Vagues, paraissent 
avoir une contenance cadastrale 
d'environ dix neuf hectares, vingt 
cinq ares, trente deux centiares. 

MISE A PRIX : 

NEUF MILLE FRANCS, ... ci 

9.000 francs 
JOURDAN, Notaire. 

HERNIE 
i JE SUIS GUERI. — C'est l'afBrmatlon de 

tomes les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

M lîl ACCD Ie 0rand Spécialiste de 
■ ULAdCIl PARIS. 44, W SÉBASIOPOL 

an adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise aana oêne. 
sans souffrances ni Interruption de travail, 
les neraiea les plus volumineuses et les 
plus rebelles diminuent Instantanément da 
volume et disparaissent peu à peu complè-
tement. 

Devint de tels résultats tarantlstoujourapar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a-
dresser sans retard à M GLASER oui leurf era 
gratuitement l'essai de ses appareils ji 9 à 4 h. à 

SISTERON — Lundi 12 Juin, Mo-
dern'Hôtel des Acacias. 

CHUTES MATRICE et tous OR-

GANES, VARICES, ORTHOPEDIE 

GLASER, 44, Bd Sébastopol, PARIS 

lie SérUrp Végétal 
DE VERGONS 

extraits physiologiques 

de plantes fraîches 

NE GUERIT PAS TOUT... 

MAIS IL GUERIT : 

L'Eczéma — Psoriasis — Dartres 
Herpès — Boutons — Furoncles 

Démangeaisons — Impétigo . 
Prurigo — Ulcères variqueux 

Pharmacie Phytothérapique 

5, Rue de la République — NICE 

A rço? lecteur^ 
En recommandant la Poudre Louis 

Legras à nos lecteurs atteints d'asth-
me, de catarrhe, de suites de bron-
chites, nous leur éviterons bien des 
souffrances. 

Cette merveilleuse Poudre, qui a 
obtenu la plus haute récompense à 
l'Exposition Universelle de 1900, cal-
me instantanément l'asthme, "l'op-
pression, l'essoufflement, la toux des 
vieilles bronchites et guérit progres-
sivement. Prix de la boite : 0 fr. 
15, dans toutes les pharmacies, i 

est 
tellement 

plus facile 

de prendre le bon billet de la 

LOTERIE 
NATIONALE 

REMERCIEMENTS 

Madame Veuve MOUTTE et 
ses enfants ; Mademoiselle Louise 
MOUTTE ; Madame et Monsieur 
Albert GAUDROT ; 

profondément touchées des mar-
ques de sympathie que vous leur 
avez témoignées à l'occasion du dé-
cès de Monsieur 

Emile MOUTTE 

vous prient de trouver ici l'exores-
sion de leurs vifs remerciements et 
de leur grande reconnaissance. 

La messe de sortie de deuil a (été 
dite, aujourd'hui Samedi, à Sisteron 
et à Marseille, dans la plus stricte 

intimité. 

Noël PIGNOL 
Hi> 'MANUFACTURE <nj 

de Sacs et de Bâches 

199. Boulevard National * Tél. Nat 1 62-27 

1* 

Pour VENDRE ou ACHETER 

FONDS DE COMMERCE 

IMMEUBLES - VILLAS 

PROPRIÉTÉS - TERRAINS etc. 

S'adresser en confiance à 

l'Agence Générale des Alpes 
FONDÉE EN 1909 

51,, Rue Carnot —■ . G AP - Téléphone L10 

© VILLE DE SISTERON



SlSTERON-JoURHAE 

POU» 

YOS IMPRIMÉS ADMINISTRATIFS ET COMMERCIUIX 

VOS FOURNITURES SCOLAIRES ET DE BUREAUX 

ADRESSEZ-VOUS A 

Tél. 1.i8 

L'IMPRIMERIE - PAPETERIE - LIBRAIRIE 

25. Rue Droite — SISTERON 

LtEUTOiSÏ 
Tél. 1J8 

Service .Régulier 

Sisteron - Digne - Mce 

HORAIRE •:« 

Sisteron {Départ) 
Digne 
Saint-André 
Castellane 
Saint-Vallier 
Orasse 
Cannes 
Antibes 
Nice (Arrivée) 

Correspondance pour : VEYNES, 

7hl5 Nice (Départ) 12h 

8 h Antibes 12h30 

9h Cannes 13 h 

9 h 30 Orasse 13 h 30 

11 h 15 Saint-Vallier 13 h 45 

11 h 30 Castellane 15 h 30 

12 h Saint-André 16 h 

12hl5 Digne 17 h 15 

12 h 45 Sisteron (Arrivée) 18 h 

GAP, BRIANÇON 

)épart die Sisteron :> 

bureau de Taxis, J. OALVEZ, 12, Rue de Provence — Téléphone 2 

Départ de Nice : Gare Municipale d'Autobus. 

@oi)te$ et Ixégepdeç 

de poç /Upe$ 

Bar Emile ROUX-PARASSAC 

de Sisteron 

Préface d'Abel BONNARD 

de l'Académie Française 

C'est un beau livre, avec des pages 
savoureuses, d'autres intruc-

tives sur Sisteron 
et sur notre région. 

Un beau volume de 300 Rages. 

—«»— prix : 15 frs. franco 17 frs. 

en vente à la Librairie Lieutier. 

Sisteron - Journal 

vst en vents 

à MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

fciosque 12, à la Canebière r,\ 

à AIX, chez M. BERNARD, 

Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du Journal, à 

- - SISTERON - -

COMMERÇANTS 

Service Régulier 

par Autocars 

SISTERON - DIGNE - SISTEROh 

R. BUES, SISTERON — Tétép. 0.2i 

Sisteron, station :> 

Café du Commerce
 t
 Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café, des Sports, 

Boulevard Qassendi, Tél. 0.86, 

Sisteron (départ) 6 h. 45 

Peipin ( gare ) 6 h. 53 

Volonne 7 h. 03 

Château-Arnoux 7 h. 08 

Malijai 7 h, 20 

Les Grillons - M. 7 h. 30 

Digne (arrivée) 7 h, 45 

Digne (départ) 9. h, 00 

Les Grillons -M, 9 h. 15 

Malijai 9 h. 25 

Château-Arnoux 9 h. 37 

Volonne 9 h. 42 

Peipin ( gare ) 9 h, 52 

Sisteron (arrivée) 10 h, 00 

13 h. 00 

13 h. 08 

13 h. 18 

13 h. 22 

13 h. 35 

13 h. 45 

14 h. 00 

17 h. 00 

17 h. 15 

17 h. 25 

17 h. 37 

17 h. 42 

17 h. 52 

18 h. Oo 

VIEUX JOURNAUX A VENDRE 

S'adresser à l'Imprimerie Lieutiei 

25, Rue Droite, Sisteron. 

INDUSTRIELS 

pour remédier à la crise 
faites de la publicité dans 

99 FEMMES 
sur lOO 

Souffrent des Nerfe, de 
l'Estomac ou de Mala-
dies intérieures. Chez 
la Femme, en effet, la 
circulation du sang 
joue un rôle considé-
rable, et quand, poux 
une raison quelconque, 
le sang n'a plus son 
cours normal, tout l'or-
ganisme se détraque, 

et il en découle de nombreux malaises et 
parfois des maladies graves. C'est pourquoi 
nous ne saurions trop recommander a toutes 
les Femmes de faire une cure avec la 

dés qu'elles éprouvent le moindre trouble de 
la Menstruation ou un malaise quelconque. 

Elle leur évitera une foule d'infirmités et fera 

disparaître sûrement les Maladies intérieures 

de la Femme, Mé tri tes, Fibromes, Hémorragies, 

Pertes blanches. Règles irrégulières et doulou-

reuses, Suites de Couches, Migraines, Névral-

gies, Maladies du Retour d'Age, des Nerfs 

et de l'Estomac, Troubles de la Circulation: 

Congestions, Vertiges, Elourdissemcnts, 

Varices, Hémorroïdes, Phlébites, Faiblesse» 

Neurasthénie, etc. 

U JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY, préparée aux Labo-
ratoires tiag. DUMONTIER, à Rouen, se crouve dans 

toutes les ohftrmeriat. 

Bien exiger (a vëritatîîe 
JOUVENCE DE L'ABBE 606JRV 

AUCUN AUTRE PRODUIT ME PEUT W REMPLACER 

ENCRES 
COLLES 

CIRES 

la Meilleure des Encres 

En vente à la Librairie LIEUTIER 

Fonctionnaires, Agents des Servi-

ces Publics, en activité ou en re-

traite, assurez vos véhicules à mo-

teur à « La garantie Mutuelle des 

Fonctionnaires et Employés de l'Etat 

et des Services Publics », entreprise 

privée régie par le décret-loi du 14 

Juin 1938. 

Renseignements: F. Jauffret-Veyan 

17, Boulevard Dubouchage, Nice 

Téléphone : 844-68. 

L'été aux Mées et à Riez. 

Sf vous voulez des pâtes alimen-
taires garanties pures semoules de 
blés dûrs vous donnant satisfaction 
au point de vue goût et profit à la 
cuisson essayez 

Les PATES DONZION 
En vente dans tes bonnes épiceries 

de la ville. 

Société Générale 
Pour favoriser le . développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société Anonyme Fondée en 1864 — Capital : 625 Millions 

BUREAU DE j SISTERON 
Jours de ,Harcr)4s Foires 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs — 

R. C. Seine 64.462 

£$MÊ&< Jne uuudfesbOion, Humstne 

I 

C est ce qu'on verras» tt prenaf» 

[
2.000.000 gagnants de m diriger un» «mmn— 

vers U PavOfon 4» Fier», appta le ttragê <r«Mip 
seuls trancha da la 

LOTERIE NATIONALE 

BANQUE NATIONALE 
POUR LE COMMERCE ET L'INDUSTRIE 
SOCIÉTÉ ANONYME AU CAPITAL DE 175 MILLIONS ENTIÈREMENT VERSÉS 

SIÈGE SOCIAL : 16. BOULEVARD DES ITALIENS - PARIS -9' 

ANCIENNEMENT BANQUE DES ALPES 

SUCCURSALE DE GAP , 

12. RUE CARNOT J TÉL. 0-1S i 197 

AGENCE DE SISTERON 
RUE DE PROVENCE 

TÉLÉPHONE 28 

TOUTES OPÉRATIONS DE BANQUE ET DE BOURSE 

LOCATION DE COFFRES-FORTS 

800 SUCCURSALES ET AGENCES EN FRANCE 

L'taDtfRieM .afaMt ,;, M. PASCAL - LIEUTIER^ 25» Rue Droite, SISTERON. Vu, ixHir la légalisation «te U signature <à-c*oir«. U Mâil* « 
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